264 DES ANNALES TERSIENNES.

PHILLIPPE ET ALPHONSE.
Bonsoir, Valiquet.
VALIQUET.
Bonsoir, mes amis.
AUGUSTE.

Que le bon Dieu te conserve et te donne unenuit
paisible.

EAuguste, Philippe et Alphonse sortent).

Sceng V.
VALIQUET.

(1l regarde avec tristesse la table couverte-de bouteilles.)

Ah ! malheureuse boisson, c’est toi qui es la cause
de 'embarras olt je me trouve.... Mon Dieu !.... mon
Dieu! ayez piti¢ d’un pauvre ivrogne qui se repent et
veut se convertir.



